
communiqué

Morcourt, le 3 décembre 2018

incendie dans l’usine
la direction veut faire porter le chapeau aux salariés

Mercredi 28 novembre dernier, un incendie plutôt important s’est déclaré à l’Asahi. 
Heureusement, Il n’a fait aucune victime.
Les équipes étaient en pause casse-croûte.
C’est la présence importante de fumée vue par le personnel administratif à l’étage qui 
a lancé l’alerte.
La direction avait pris la décision de couper l’alarme incendie pour éviter des 
déclenchements intempestifs dus aux travaux neufs pour le HBS.
L’ensemble du personnel a été convié à une réunion diligemment ce vendredi 30 
novembre.
Selon plusieurs témoignages, Damien Bridoux aurait été jusqu’à promettre une 
récompense à celui qui dénoncerait le coupable, affirmant qu’il ne pouvait s’agir que 
d’un acte malveillant. 

La CGT dénonce l’ambiance délétère orchestrée par la direction d’Ondulys.
La CGT dénonce l’insécurité dans laquelle nous travaillons en permanence.

Le seul coupable est la direction du site Ondulys Saint-Quentin, qui, afin d’augmenter 
les profits :
- impose des cadences incitant les salariés à passer outre les règles de sécurité au risque 
d’être sanctionner ou de perdre leur emploi
- néglige l’entretien et les règles d’usage des machines

Les salariés n’ont pas à payer de leur vie, de leur santé ou de leur emploi, les stratégies 
financières à court terme de la direction.

Les salariés peuvent compter sur la CGT pour continuer d’enquêter, d’alerter et de 
demander l’intervention de l’inspection du travail sur les méthodes inconséquentes 
de la direction afin d’améliorer leur sécurité, leur santé, et de garantir l’emploi et la 
pérennité de notre entreprise.

Les salariés risquent leur peau pour les profits des dirigeants
et sont mis en cause lors des incidents
honte à la direction
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